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NOUVELLES Ia bague est destinée à Mrie Pruyne.
M. McPherson, qui lut l'adresse, MM.
Louthod et J.-B. Labelle prononcèrent (les

CANADA ,discours d'adieux, dans lesquels ils firent
-- N Ous commençons aujouîrd'hui la pu- l'éloge de leur collègue dont ils regret-

blication d'un nouveau feuilleton, très in- taient le départ. M. Pruyne, ému, a re-
téressant, qui a pour titre : Anne du Vl- mercié ses amis pour le témoignage <le

loët, parMarysympathie dont il était l'objet de leur
m t, pal' Maryand.tpart.

-M. Wurtele, député d'Yamiiaska, a Lemcantidatures municipales st' lvs-
accepté la charge de trésorier de la Pro- i o- l
vince, laissée vacn:ite par la démission de àI
M. Robertson. Allard sera réélu dans le quartier Sainît-

Jac<lues et que M. le Dr Mount sera t1u

lparaît très probable que la léisla-sans opposition dans le quartier Sainte-
ture de Québec sera convoquée pour la fin
de février.

Election d'Yamaska. - Le bref pour
l'élection d'Yamaska a été lancé et la no-

ination aura lieu le 6 de février.

-M. Fortier, greffier du conseil exécu-
tif de Québec, a demandé sa mise à la
retraite. M. Sicotte, régistrateur de Mont-
réal, serait, dit-on, son successeur.

-M. Fréd. Houde, éditeur-propriétaire
du journal Le Monde, vient d'abandonner
la propriété et la direction de ce journal.

---Le bruit court que l'hon. M. Ouimet,
surintendant de l'Instruction Publique,
est sur le point d'être nommé juge de la
Cour Supérieure, à Montréal.

---On man-le de Saint-Jean, Terreneuve,
que la goëlette Mary-Pad, a donné contre
le roc à Saint Pierre Miquelon, pendant
une tempête de neige, et a sombré. L'é-
quipage, comprenant six hommes, a péri.

-- On dit que des jésuites français ont
acheté une ferme à Beauport et qu'ils
viendront s'établir en cet endroit.

La bonne Ste-Anne.-Le nombre de
Pèlerins à Sainte-Anne de Beaupré aug-
mente chaque année. C'est pourquoi les
révd Pères Rédemptoristes vont agran-
dir l'église en y ajoutant deux nefs laté-
rales.

-M. Frs. Kérouack a été élu pour la
quatorzième fois maire de la municipalité
de St-Sauveur de Québec.

-- Le lieutenant-gouverneur de Mani-
toba, l'lhon. M. Cauchon et Mme Cauchon,
sont attendus à Québec.

-M. Frs. Vézina, caissier de la Banque
Nationale, est décédé la semaine dernière.
Québec perd un de ses citoyens les plus
respectables. Habile et honnête, M. Vé-
zina réunissait ces deux qualités. Il a
puissamment contribué à la fondation de
la Caisse d'Economie Notre-Daine et de la
Banque Nationale, deux institutions cana-
diennes françaises. M. Vézina était le
type du parfait gentilhomme. Il sera uni-
versellement regretté. Son service a eu
lieu samedi dernier.

-Les Pères du Saint-Sacrement, d'An-
gels, France, dont le couvent a été fermé
l'année dernière, vont partir pour le Ca-
nada, OÙ ils ont obtenu une concession de
2000 acres de terre, près de Montréal,
Pour établir un grand collège agricole.

Trait d'honnétet.-Il y a quelques
Jours, M. A. Mallette, épicier, coin des
rues Ste-Catherine et des Allemands per-
dait sur la rue Ste-Elizabeth un porte-
feuille contenant $115 en billets de
banque. Il annonça sa perte dans Le
Monde, et le lendemain, M. Octave Du-
vert, emnployé de M. Willis, agent de ma-
chines à coudre, lui rapportait l'argent
qul'il avait trouvé sur la rue. M. Octave
luvert mérite des félicitations.

Tél mianJe de sy/tpathie.-Jeudi tie
a semaine derni're les officiers et les emîî-
l'loyés tdui chemin de fer du Nord se sontasselnblés dans les bureaux généraux de
la place D)'Armes, à l'occasion du départ
d'un de leurs bons camarades, M. J.-R.
Iruyne, auditeur, qui vient d'obtenir un
emp'loi très lucratif dans la Compagnie du.chelnin de fer " Pacifique Canadien."
U ne adresse fut lue à M. Pruyne, adresse
qui était accompa~gnée d'un magnifique
cadeau consistant en une montre, une
chaîne et une jolie bague, le tout en or.

Marie.
Dans le quartier Saint-Antoine, NI.

Barry a pose sa candidature contre M.
Donovan, avec de grandes chances de sut-
ces.

Pour la mairie, on parle de trois candi-
datures, celles le l'honorable M. J.-L.
Beaudry, de M. le Dr Leprohon et de M.
l'échevin Grenier. Nos concitoyens an-
glais, d'après la plupart de leurs jour-
naux, ne présenteront pas de candidat.

Le crimie à Mont,-al.-Autrefois, on
publiait des rapports statistiques qui fai-
saient connaître la nationalité des indi-
vidus arrêtés à Montréal dans le cours de
l'année, par la police.

On nous a fait voir des rapports de
cette nature pour les années 1855, 56, 57,
58, 59, 60 et 61.

Sur 40,525 personnes arrêtées de 1855
à 1861, inclusivement, on compte 8,700
Canadiens-Français. Un cinquième seule-
ment! Et cependant, nous formions la
moitié de la population.

N'est-ce pas flatteur pour nous?
Pourtant la disproportion est beaucoup

plus frappante encore, quand on compare
les chiffres relatifs aux femmes. En effet,
sur 10,590 femmes arrêtées, on ne compte
que 1,094 Canadiennes-Françaises.

Une sur dix ! Vive la Canadienne!
Quand nn de nos gouverneurs a dit que

nous étions une race inférieure, il a peut-
être voulu parler de notre infériorité sous
ce rapport-là.-La Tribune.

Le Collège des Jésuite.-Nous sommes
heureux d'apprendre que le projet de con-
vention des anciens élèves du collège Ste-
Marie de Montréal, réussit à merveille.
Le comité général a déjà envoyé plus de
mille circulaires annonçant la bonne nou-
velle, et partout on s'empresse de ré-
pondre à l'appel.

La date de la réunion est fixée aux 19
et 20 juillet prochain. Il y aura grand'-
messe d'ouverture, convention, séance
dramatique et musicale, amusements, ex-
cursions et un banquet.

Le comité s'arrangera avec les lignes de
chemins, de fer et les bateaux pour per-
mettre aux anciens élèves qui viennent de
loin de se rendre à Montréal à des prix
réduits.

Le comité espère n'avoir oublié aucun
ancien élève dans l'envoi ties circulaires.
Si cependant quelques-uns n'avaient pas
encore reçu avis de la convention, ils vou-
dront bien s'adresser immédiatement à M.
P. B. Mignault, secrétaire du comité, bu-
reau de poste, boîte 1089, à Montréal.

-J'ai complétement réussi à faire fonc-
tionner l'estomac et le foie en faisant
usage des A mers de Houblon, qui donne la
vitalité à ces organes.

NIARIE FAIiER.

A l'approche des fêtes on n'entend parler que
de présents, d'étrennes. La Maison GRAVEL &
THIBAULT ne veut pas rester en arrière. Elle
veut aussi, à sa manière, donner des étrennes à
ses nombreuses pratiques, non pas en faisant ca-
deau de quelques ptits objets dont la valeur esi
toujours prise sur es marchandises, mais eu ven.
dant d'ici aux Rois presque au prix coûtant.

C'e,t donc une belle occasiou à saisir pour tou,
ceeux qui n'ont pas encorp complété leurs achat,
d'hiver ; car, outre la modicité des prix, cettt
maison pos4ède l'assortiment le plus complet.
Ces marchanuises sont des mieux choisies. Pin.
fitez donc de l'occasion. Venez voir notre déptir
tement de Tweed, dont on fait nue spécialité.

Nos Manteaux ont la meilleure coupe ossible.
Madanie Créhassa, modiste, an a la charge: c'est
tout dire. Et puis nos mode., 1es danmes an savent
déjà quelque chose. Une visite donc.

J. A. GRAvEL. A. TNIBAULT.
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POUR RHUMATISME,
La Névralgie, Sciatique, Lumbago, le

Mal de Reins, Douleurs de l'Estomac,
la Goutte, l'Esquinancie, Inflammation
du Gosier. Enures et Foulures, Bra-
lu:es, Echaudements, Douleurs générale
du Corps, et pour le Mal de Dents,
d'Oreilles, pour Pieds et Oreilles Glacés,
et pour toutes autres Douleurs et Maux.

Aucune préparation sur la terre est
égale à l'Huile St. Jacob comme remède
externe sain, certain, simple et bon
marché. L'essai coûte peu, seulement
la petite somme de 50 cents, et tous
ceux souffrants de douleurs peuvent
avoir une preuvepositif du mérite que
cette médecine réclame.

Les directions sont publiées dans onze
langues différentes.
Vendue Par Tous Les Droguistes Et Commer-

ceant De Mederines.

A. VOGELER & CIE.,
Baltimore, Md., UF. S. A.

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DE EMORY'S BAR A PORT MOODY

AVIS AUX ENTREPRENEURS

Soumission pour travaux dans la Colom-
bie Britannique

Des sonmissions cachetées seront reçues par le soussi-
gué jusqu'à MIDI de MERCREDI, le 1er jour de FE-
VRIER prochain, an une somme ronde, pour la oonstruc-
tion de cette partie du chemin entre Port Moody et l'ex-
trémité ouest du contrat 60, prés d'Emory's Bar, une
distance d'environ 85 mille.

On peut obtenir les devis, les conditions du contrat et
des formules de soumission en s'adreesant au bureau du
Chemin de fer Oanadiendn Pacifique, à New-Westmins-
ter, et au bureau de l'ingénieur.en.chet à Ottawa, après
le ler janvi r prochain, auquel temps les plans et profils
seront ouverts pour Inspection à ce dernier bureau.

Cet avis est publié maintenant afin de donner aux en-
trepreneurs une occasion de visiter et d'examiner le tar.
Main durant la belle saison et avant le commencement de
l'hiver.

M. Marcus Smith, qui est chargé du bureau à New.
We.tminster, a ordre de donner tous les renseignemebit
possibles aux entrepreneurs.

Les soumissions ne seront reçues que si elles sont sur
une des formules imprimées, adressées à F. Braun. écr.,
Sec.-Dép. des Ch, mine de fer et Cnaux, et marqées
"Soumission pour Oh. de F. O. P."

F. BRAUN,
Secrétaire.

Dép. des chemins de fer et canaux,
Ottawa, 24 octobre 1881. 44-3

IOUSSEU, ÂRCHAMBAiLT & MumK
A VOCATS,

No.7, RUE ST-J ACUES (AUSEC 3ND

M9bNTlit EA L1

Hon. J. A. MOussIcAU J. L. ARCHAMBAULT, B.C.L
C.R..et M.P.,soe. d'E'ta. F. D. Mo ,K, t.C.L

SOUMISSIONS

Chemin de fer du Pacifique Canadien
'Pont sur la rivière Fraser, Col. Britan.

Des soumissions adressées au soussigné seront re-
çues jusqu'au dixième jour de février 1882, pour la
tourniture et la c notruction d'un pont d'acier ou de
fer sur la rivière Fiaser, sous le co trat 61, Ch. de fer
C. P.

On pourra voir le devis et les détails ainsi qu'un
plan de l'emplacement au bureau de l'ingénieur en
chef, O tawa, dès et apiès le 10me jour de janvier cou-
rant.

Les entrepreneurs devront se rappeler que les sou-
missions doivent ètre faites strictement conformes aux
formules imprimées. Un chèque de banque accepté
pour la somme de $300 devra accompagner la soumis-
sion ; cette somme sera confisquée si le soumission-
n ire refuse de signer e contrat lorsque requis de ce
faire aux prix et conditions mentionnés dans l'offre.

Le chèque sera remis à ceux dont les soumissions
n'auront pas été acceptées.

Pour le fidèle accomplissement du contrat, on exi-
gera comme garantie un dépôt en argent <te cinq peur
cent de la somme totale du contrat; le chèque envoyé
avec la soumission sera censé fa.re partie de ce dépôt.

Ce département ne s'engage pas, néanmoins, à accep-
ter ni la plus basse ni aucune des soumissions.

Par ordre, F. BRAUN,
Socrétaire.

Dépt. des chemins de fer et canaux,
Ottawa, 5 janvier 1882.

LA COMPAGNIE

LITEOGRAPgIQUE - BU)LAND
(LIMITÉE)

CAPITAL · $200,OOO

ELECTROTYPEURS,
LITHOGRAPHES,

IMPRIMEURS,
GRAVEURS,

EDITEURS,
ETC., ETC.

3, 5, 7, 9 & IL, RUE BLEURY
MONTREAL

Cette compagnie, possédant un capital plus élevé qn'as
cune autre Compagnie Lithographique du Canada se
trouve par sa position financière et le matériel consedé-
rable qu'elle ssède, capable d'entreprendre l'exécution
de toutes espèces d'ouvrages dans le. diverses branches
d'industrie qu'elle exploite.

Un personnel considérable d'artistes lui permet de ga-
rantir la qualité de ses ouvrages.

Toutes commandes pour la Gravure, la Lithographie.
la Typographie, l'Electrotypie, etc., exécutées avec sos
et à des prix modérés.

Editeurs du CANADIAN I.LLusTrATmo Naws, du Scssi
TPIC CANADIAN et PATENT O'ics Rcoan, et ause
imprimeurs de L'OPIN,0N PuaLIqus.

Toutes commandes par Poste promptement exécutées.

G. 15. BUI LAND,
<-Jé..,.

LES PILULES GOLVIN
2T L.mUR IhMIT.ATIO2&

On cherch à amener use confuson Parue tmtatio grossirede
GOP ilules olvin. - Toute boite de Pilules qui ne serait p.ene

au modèle ci-contre devra être considérée comme uneeStra Debç s.
h\\, Q cha ilule porte imprimé la nom Golvin. - Les PC0sd

sont un puissant dépuratif de mg. Ellesn edcamsdm
Aec -toutes les maladies; elles guérissent les Costpios lesplu

les Rhumatisss, la Goutte, les Maladies de la peau, et paàimue-
meut ioutes les affections enumérées dans le Wouveam G'USDm
IsA BAIVT. En purifiant le sang, elles sont un préservatif des e-
breuses maladies et les moindres malaises 'amée le reesmas. - t

Mudêsidais toute ts Pharmacie. - Exiger avec chaque bote le WOuv 4 4i Q
aiS. - Toute communioation relative é la ôtb. a- f doit étre adMeis à

I. SoQfl5 W, $0, rue Oilivier-de-4rree, Paris. - A LÂVIOLZ A 1LM

The Purestand Best Medicine ever Made.
ACO ination of Hope, Buohu, Man

irait and Dandellon, alth ail thebetan-
most o ura tive propertie of all other Bit
nakes thegreatetalood PsrlflHrLive

Rog u Iatos and Lite aniid esaiseorlnt
Aveuenon earti.
No disease c an possibly long exist where Hop
Bitters are un ed,sovaried and perfect are their
operatio
Theygivensvli asvigrtothgsdaaafl .

To an whoe e mploymentsaeause Irregulari.
ty of the bowelso urinary organs, or who
quire an Appetiser Tonte andmild Stimulant,
Hop Bittersare inval uable,without Intox-
icatîng.

Nomaterwhatyour teelings or
are what the disease or ail ment use fHop Bit-
tera Don't waituntilyoua eaOsick but if you
only feel bad or miserable, use themr at once.
Itmaysave yourlife.Ithas save hundreds.
$500 will be pald for a se thy il not

cure or help. Do not fer orletyour f
sufer,but use and urge them o use Hop B

Remember, fop Bitters o vile, drugged
drunken nostrum, but the Purest a n d Best
Medicine ever made; the "ITAMDs E
and BOPS" and no person or family
should be without them.P an acute and Ir ure
orl unenesa.use of opium, tobeand n

norcoticn. AU sold b r s en
RhforcCircular. ane pTnl , t.e
ltochegterN.Y anS Toronto, Ont.


